
Rapprochement des communes de  
Saillon, Leytron, Chamoson, Riddes et Isérables 
Soirée consultative / Résumé Leytron 
 
 
La soirée consultative organisée à Leytron (14 mars 2019) était menée sous la forme 
d'ateliers participatifs. Ceux-ci ont offert la possibilité aux participants – une centaine 
au total – d'exprimer leurs craintes, leurs espoirs et leurs questions. Extrêmement 
riches, leurs témoignages sont résumés ci-dessous par thématique. 
 
Le choix des partenaires /  
La première question concerne la fusion elle-même. Une telle démarche fait peur, ce 
qui est moins ou n'est pas le cas d'un rapprochement. Qui a décidé du choix des 
communes concernées? Pourquoi, par exemple, Saxon n'en fait pas partie?  
Leytron a par ailleurs développé des collaborations intercommunales avec Saxon, 
Fully ou Charrat; que deviendraient-elles en cas de rapprochement avec les autres 
communes? 
 
Plaine et montagne, identité et autonomie / 
Le nom de l'éventuelle future commune fait débat. Comment sera-t-il choisi et par 
qui? Il existe déjà actuellement un clivage entre Leytron et Ovronnaz. Y ajouter La 
Tzoumaz compliquerait encore la situation. De plus, quel village fera office de 
centre pour un si grand territoire, avec des mentalités différentes? Les Leytronins 
craignent un déséquilibre de représentativité au futur conseil communal, voire de 
n'y avoir aucun représentant.  
D'un autre côté, un rapprochement permettrait de prendre le meilleur des cinq 
partenaires et d'ouvrir les mentalités. De plus, une commune de 12 000 habitants 
aurait davantage de poids politique par rapport au canton, tandis qu'un conseil 
général permettrait de diminuer les tensions existantes.  
 
Services communaux /  
Si la crainte de perdre des emplois est exprimée, on se réjouit aussi à la perspective 
de rationaliser et de professionnaliser certains services techniques et de 
simplifier la gestion administrative. Le partage des infrastructures permettrait de 
réaliser des économies d'échelle.  
 
Finances /  
En même temps qu'une hausse d'impôts, on craint de découvrir des «défauts 
cachés» chez les partenaires. Leur situation financière est-elle saine? Un 
rapprochement ne va-t-il pas dégrader la nôtre?  
Mais mettre les moyens en commun permettrait un développement plus harmonieux 
et la réalisation de davantage de projets.  
 
Tourisme / 
Si certains pensent qu'un rapprochement favoriserait le développement de la 
branche touristique, plusieurs voix estiment malsaine une concurrence entre les 
stations d'Ovronnaz et La Tzoumaz comme entre les bains d'Ovronnaz et ceux de 
Saillon. Des choix seront inévitables, les uns seront privilégiés par rapport aux autres 
et cela ne pourra pas fonctionner.  
  



Aménagement du territoire /  
Certains redoutent des pertes de zones à construire, d'autres une augmentation 
des constructions entre les villages, à l'image de ce qui se passe à Fully.  
 
Ecoles et bourgeoisies /  
On se demande si les enfants pourront continuer à fréquenter les degrés primaires 
dans le village.  
Des questions se posent aussi sur le devenir des bourgeoisies, ainsi que sur la 
gestion des terrains bourgeoisiaux d'Ovronnaz.  
 
Mobilité /  
Un rapprochement des cinq communes pourrait favoriser les transports publics, 
en particulier en augmentant le nombre de cars postaux. Et pourquoi ne pas 
imaginer une liaison en téléphérique entre Leytron et Ovronnaz?   
 
 
 
 
 
 


